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      INTRODUCTION

      
        LES HYMNES ECCLESIASTIQUES
 
DANS L’ŒUVRE 
DE GUY LE FÈVRE DE LA BODERIE

        par Jean Céard

        L’œuvre de Guy Le Fèvre de La Boderie comporte un grand nombre de traductions ; à la différence d’écrivains qui répondent à des sollicitations diverses et peuvent traduire des œuvres fort différentes, il apparaît que les traductions de Guy s’appliquent à des œuvres qui toutes répondent à un dessein constant ; au reste, il semble bien que le plus souvent ce soit lui qui en prenne l’initiative, même quand il a la courtoisie d’assurer en devoir l’idée à ses dédicataires, et, quand, le recevant à Blois, Henri III lui demande de traduire le De natura deorum
 de Cicéron, c’est que le souverain, qui connaît certains de ses travaux, sait que sa requête rencontre les intérêts de Guy. L’année 1578 est particulièrement féconde puisqu’elle voit paraître un grand nombre de ses traductions : le traité De la religion chrestienne
 de Marsile Ficin, La Harangue de la dignité de l’homme
 de Pic de la Mirandole, le Discours de l’honneste amour
 de Ficin, suivi d’un « traité de J. Picus Mirandulanus sur le mesme subject », et l’Harmonie du monde
 de François George de Venise, vaste entreprise qui, indique le traducteur, est l’aboutissement de trois ans de travail.

        Mais l’année 1578 voit aussi la publication de trois œuvres personnelles : La Galliade
, ensemble de plus de 8 000 vers, Les Diverses Meslanges Poetiques
 et les Hymnes Ecclesiastiques
. Si l’on excepte L’Encyclie des secrets de l’eternité
, publiée en 1571, ce sont là les trois seules œuvres composées par Guy Le Fèvre de La Boderie. Au reste, l’imprimerie semble lier ces trois ouvrages : s’il paraît en 1579 une réédition des Diverses Meslanges Poetiques
, l’année 1582 voit l’ensemble des trois œuvres publié de nouveau. Après un long silence, entrecoupé de jugements rarement favorables, celles-ci retiennent maintenant l’attention à la fois sympathique et érudite des historiens : on doit à Rosanna Gorris l’édition savante des Diverses Meslanges Poetiques
 et à François Roudaut celle de La Galliade
, toutes deux publiées en 1993 ; voici aujourd’hui celle des Hymnes Ecclesiastiques
.

        Certes, ces trois œuvres ne constituent pas une trilogie ; mais il est facile d’apercevoir les liens de complémentarité qui les unissent. La Galliade
, qui, selon les mots du poète, veut « traiter de la Revolution des Arts et Sciences », parcourt tout l’espace et tout le temps pour montrer comment les arts et les sciences, partis d’un point, reviennent, au terme de leur circuit, au point d’où ils sont partis, selon le sens que le titre suggère puisque la Gaule doit son nom à l’idée de révolution qu’exprime le verbe hébreu galal
, « qui signifie reployer et retourner ». C’est ainsi toute la diversité de l’espace et du temps qui se trouve arpentée, à la recherche de ce point initial qui est le lieu de son unité.

        A cette circularité qui rassemble et unifie le divers, il est permis d’opposer la diversité qui s’affiche dans les Diverses Meslanges Poëtiques
, à commencer par le titre qui en redouble l’expression par le tour presque pléonastique de « diverses meslanges ». Ce recueil, qui frappe par la diversité des genres qui y sont pratiqués, des lieux qui y sont évoqués, des dédicataires qui y sont nommés, s’est, du reste, constitué sans dessein initial, réunissant des pièces écrites en des temps différents, et dont certaines ont déjà été publiées çà et là. Et pourtant, comme l’a bien montré Rosanna Gorris, là aussi Guy reste fidèle à sa poétique, qui est aussi une philosophie, « axée sur les rapports entre l’un et le multiple ». Elle cite opportunément, dans la traduction de Guy, ces lignes de L’Harmonie du monde
 de François Georges :

        
          Il est clair à tous hommes doctes que l’unité est répandue en la multitude. Mais comment c’est que la nature de l’unité convient avec la multitude, et qu’elle habite en icelle sans desordre, c’est un labeur qu’il nous faut parfaire. Et elle n’y peult convenir par autre maniere, que par l’harmonie de l’unité, qui est trouvée en la multitude.

        

        
L’Harmonie du monde
 s’ouvre par une longue préface de Guy, où, commentant le projet de François George, il éclaire le lecteur sur sa propre vision :

        
          D’autant que Dieu Createur tout parfaict, écrit-il, ne peut estre consideré ny recerché qu’en trois manieres, premierement en la recerche des choses de luy creées, secondement en la consideration des choses creées en Dieu, et tiercement de Dieu mesme en soy-mesme, l’esprit et l’entendement de nostre autheur s’est esgayé et épanouy par tous les deux premiers ordres, sentiers, ou degrez, laissant la troisieme à la seule sapience divine auquel il appartient non pas aux hommes ny aux Anges, et de l’estre duquel eux ny nous ne pouvons rien sçavoir, sinon autant que le fls qui estoit au sein du Pere, de sa grace nous en aura daigné reveler.

        

        Rapportons ces propos à l’œuvre même de Guy. Les deux premiers degrés sont assez bien illustrés par les Diverses Meslanges Poëtiques
 et La Galliade
, où à le diversité disparate des Diverses Meslanges
 répond le long poème de la Galliade
, mise en ordre de la diversité mondaine en quête d’unité. Quant au troisième degré, s’il n’appartient pas à l’homme d’y accéder, il peut néanmoins le célébrer en s’associant aux voix des fidèles qui, depuis la Révélation, n’ont cessé de chanter le mystère de Dieu, unis dans cette célébration.

        Tel est, semble-t-il le projet des Hymnes Ecclesiastiques
. La foi de Guy n’institue pas une relation toute verticale avec Dieu ; il parle en membre du peuple
 de Dieu. L’idée de peuple est centrale dans sa pensée. Si La Galliade
 vante les grands esprits qui ont contribué et contribuent au progrès des sciences et des arts, Guy se refuse à les considérer comme des héros ; c’est certainement l’une des raisons pour lesquelles il déclare que La Galliade
 ne ressortit pas à la poésie héroïque. De fait, comme l’a bien noté François Roudaut, « malgré la présence d’hommes providentiels, l’aventure humaine est marquée dans La Galliade
 par des mouvements de peuples
 «. C’est encore un peuple, le peuple de Dieu, qui, dans les Hymnes Ecclesiastiques
, chante Dieu. De là l’attention de Guy à indiquer, chaque fois qu’il le peut, les auteurs des pièces traduites, à la différence des bréviaires et des missels dont l’usage est d’effacer les noms des auteurs des pièces citées. De là aussi la présence de dédicataires, qui souvent ont une convenance avec la pièce qui leur est dédiée, comme le montre plus loin Franco Giacone. De là encore de nombreuses pièces célébrant les saints. Ainsi le recueil réunit et actualise les divers chants qui, à travers l’histoire, se sont élevés à la louange de Dieu.

        A ces voix Guy joint la sienne. Au risque d’outrepasser les limites d’un recueil d’hymnes ordonnés selon l’année liturgique, il l’augmente de « Cantiques spirituels et autres Meslanges Poëtiques », comme s’il voulait souligner la parenté de cette œuvre avec ses Diverses Meslanges Poëtiques
. Si cette précision disparaît de la réédition de 1582, la seconde partie reste inchangée. Remarquons les deux plus longues pièces, dédiées l’une à Tyard, l’autre à Ronsard. La première (2.1) chante la Trinité, « l’un en trois » ; la seconde (2.2) raconte les « victoires et triomfes » de Jésus-Christ. Il ne se contente pas de relater la fin du paganisme, vaincu par la venue du Sauveur, il souligne aussi la radicale nouveauté du christianisme en récusant les excès de la prisca theologia
 et ne craint pas de rejeter, s’adressant au grand Ronsard, l’indiscrète christianisation du mythe d’Hercule, qui ne vaut pas mieux à ses yeux que toutes les « fable moisies », les « bourdes » du paganisme. Bien plus, il raconte les progrès de l’évangélisation du monde : en s’inspirant notamment de la Légende dorée
, dont du reste bien des récits sont repris par le Bréviaire, il rapporte longuement les pérégrinations des apôtres partis à travers le monde répandre la Parole et mettant en déroute les vieux dieux du paganisme. Il raconte ensuite la découverte du Nouveau Monde et l’extension du christianisme sous l’impulsion des prédicateurs ; s’inspirant notamment de Pierre Martyr d’Anghiera et de Marco Polo, dont il lit les relations dans le fameux Novus Orbis
, sans oublier, pour les peuples du Nord, l’information que lui apporte Olaus Magnus, il assure que la vraie religion est en train de gagner la terre entière. Ainsi, fidèle à l’idée que « l’unité convient avec la multitude », il reprend la promesse du Bon Pasteur (Jn. X, 16) :

        
          
            Somme tous revoltez et toute Gent qui erre

            Par toutes Regions du Globe de la terre,

            A toy retournera Roy seul Etherien,

            Te confessant vray Dieu celeste et terrien,

            Et selon ta parole en la terre cherie

            N’y aura qu’un Pasteur et une bergerie

          

        

        (2.2, v. 1265-1270).

        C’est à ce « retour » et à cette « confession » universelle que Guy Le Fèvre de La Boderie entend travailler par ses Hymnes Ecclesiastiques
. De là leur caractère. Œuvre personnelle, ce recueil est en même temps tissu de traductions, comme, certes à un moindre degré, les deux autres œuvres personnelles de Guy. Guy ne peut se contenter de faire entendre seulement sa propre voix ; il lui faut l’unir à celles du peuple de Dieu, dans un chant de louange, à la fois nombreux et unique, qui rassemble et récapitule le temps et l’espace.

      

      
        VIE ET ŒUVRE DE GUY LE FÈVRE DE LA BODERIE

        par Franco Giacone

        Guy est né au manoir de la Boderie sur le territoire de l’actuelle commune de Sainte-Honorine-la-Chardonne, canton d’Athis, dans l’actuel département de l’Orne, diocèse de Séez, le 9 août 1541. Son père s’appelait Jacques Le Fèvre de La Boderie et sa mère Anne de Mombray. Guy eut huit frères et sœur : Antoine est diplomate, mais aussi traducteur de l’italien ; Nicolas, un autre frère cadet, est orientaliste, comme son frère aîné, et Anne, son unique sœur, prit l’habit de religieuse. Guy, le deuxième des garçons, fit probablement ses premières études en Normandie, avant de gagner Paris. C’est sans doute au Collège Trilingue qu’il se passionne pour les langues orientales et s’initie à la kabbale.

        Probablement dans les années 1560, à Paris, Guy fait la connaissance de Guillaume Postel (1510-1581), grand savant et grand linguiste, avec lequel il perfectionne sa connaissance de l’hébreu, du syriaque et de l’arabe, tout en s’initiant à l’hermétisme, conditio sine qua non
 pour devenir son disciple. De 1566 à 1567, il transcrivit en hébreu et traduisit en latin la version syriaque du Nouveau Testament
.

        Postel recommanda vivement Guy et son frère Nicolas à l’éditeur Plantin, qui recherchait des collaborateurs savants et des orientalistes chevronnés, pour l’édition de la Grande Bible d’Anvers
, voulue par le pape Pie IV et l’empereur Philippe II, en vue d’établir ce grand projet de concorde universelle, connu sous le nom de concordia mundi
. De 1568 à 1571, les deux frères de La Boderie, alliant recherche érudite, connaissance des langues et herméneutique spirituelle et travaillant d’arrache-pied, arrivèrent, au prix de leur santé, au bout de ce travail cyclopéen. On peut dire que Guy et son frère Nicolas ont été parmi les maîtres d’œuvre de cette Polyglotte Royale
.

        Dans les premiers mois de 1571, Guy fait paraître chez Plantin son poème intitulé L’Encyclie des Secrets de l’Eternité
, qu’il dédie au duc d’Alençon qui le lui avait demandé : il s’agit d’un livre de poésie qui était en gestation depuis quelques années déjà, comme il le dit, espressis verbis
, dans l’Advertissement au Lecteur
. On y ressent l’influence de Dante dans sa structure, formée de huit « cercles » que couronne un tabernacle. Dans cette hymne « cosmique » Guy montre qu’à côté d’un lyrisme mythologique prôné par la Pléiade, il peut exister un lyrisme chrétien et surtout catholique, qui peut aussi concurrencer le lyrisme protestant. Le catholicisme de Guy est de toute évidence proche d’un catholicisme spirituel, reflétant ainsi une famille de pensée hétérodoxe, qui est celle de la Famille de la Charité.

        Toujours en cette même année 1571, notre auteur rédige un Dictionarium Syro-Chaldaicum
 qu’il dédie à B. A. Montano et une Grammatica chaldea
, qui seront publiés dans le sixième tome de la Polyglotte
. Du mois de mars au mois de juillet 1572 Guy est à Anvers où il publie chez Plantin un ouvrage intitulé : D. Severi Alexandrini quondam patriarchie de ritibus baptismi[…]
, qu’il dédie à Pierre Danès. Ce livre traite des rites baptismaux, mais aussi de l’eucharistie, thème central dans la pensée de Postel. Entre 1572 et 1574, Guy traduit de l’espagnol l’ouvrage de Jerónimo Muñozsur l’étoile de 1572, à qui il donne le titre français de : Traicté du Nouveau Comete et du lieu où ils se font et comme il se verra par les Parallaxes combien ils sont loing de la
 Terre, et du Prognostic d’iceluy. […]
. Cette traduction est dédiée à « Monsieur Desprez Capitaine des Enfants de Paris »
 : Il revient à R. Gorris le mérite d’avoir identifié ce personnage auquel Guy va dédier aussi sa traduction du De Harmonia Mundi
 et cinq autres poèmes des Diverses Meslanges
. Desprez est un personnage de premier plan « tant en l’art militaire que intelligence es lettres latine, françoise, espagnolle et italienne» : Desprez est aussi un familiste convaincu. A sa traduction de l’ouvrage de Muñoz, Guy ajoute Le Cantique sur la nouvelle estoille ou apparence lumineuse qui s’est monstrée au ciel depuis l’onze ou douzième de novembre 1572 jusques à present 20 de janvier 1574. Lequel cantique fut deslors leu et présenté...
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